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Moyen d'enlever lbs taches hb RonssprR.

Prenez plusieurs blancs d'œurs.ballez-lus en nf^gn ; tout en con-
linuant de fouetb^r, v» rsfz d > jt'til à petit, et li utie à goultf, un
peu d'huile d'amandes douces, en laparfummi d i l'essence aroma-
tique que vous |)référez. Lorsque votre ontruoiU est préparé, en-

duisez-en vos liches, le soir surtout, etn'essuyez que le lendemain
malin en vous servant d'un linge très lin.

MOVBN DE DÉTRUIRE LES VERRUES.

Pendant huit jours, on fait macérer douK écorces de citron dans
125 grammes de vinaigre concentré. AlVrc un pinceau trempé dans
ce lijuiile, on badigftOfiiiH les verrues, matin et soir, et, nu bout d»)

quelques jours, on l-^a délache sans efTort.— Le docteur Vidal iion-

seille d'étendre une couche de savoii noir sur un morceau de fla-

nelle, et d'appliquer cette sorte d'emplâtre sur les \errues, nuit et

jour si c'est possible ; au bout de quinze jours environ, les verrues

sont devenues molles, et il sufïit de les gratter pour les faire dispa-

raître.

Les hotis.

Nos ménagères seront sans doute curieuses de connaître le temf s

qui convient pour rôtir à feu vif chaque espèce de gibier.

Voici un tableau qui pourra ôtr.i consulté à l'occasion.

Le f lisan, trois qnarlg d'heure.— La poule-faisane, vingt-cinq

minutes.—Le faisandeau, un quart d'heure.—Le lièvre, une hninj
et demie.—Le p'/rdro;iu rouge, une demi-heure.—Le perdreau gris,

vingt-cinq minules.— La bécasse, une derai-heure.—La bécassine,

vingt minutes.—La ciille, vingt minutes.— La grive, vingt minu-
tes.—L'ortolan et le becfigue, un quart d'heure.—Le merle de Cor-

se, vingt minutes.—La bartavelle, trente-cinq minutes.—Li geli-

notte, une demi-heure.—Le râle de genôl, une demi-heure.

—

L,
rouge de rivière, vingt-cinq minutes.—L i mauviette, quinze minu-
res.—Le pluvier doré, vingt minutes.—La sarcell', un quart dheu-
te.—Le coq de bruyère, une heure un quart.—L'oie sauvage, une
heure et demie.— L'outarde, une heure un quart.

Le camphre en horticulture.

D'après Octave Sully, le camphre n'est pas seulement la base de

la métlio le Raspail, on peut aussi l'utiliser en horliculture.

L'eau camphrée stimule la végétation et toniQe les plantes mala-
dives.

Il suffit d'arroser les jardins susp -ndus, qui font la joie des ama-
teurs, avec de l'eau chargée de camphre, pour voir les plantes ané-
miques reprendre une vie nouvelle.

Nous conseillons aussi de placer les bouquets dans de l'eau cam-
phrée ; ils garderont plus longtemps leur fraîcheur.

fîappel^'r ser, bienfait*; est un manque de taol, oublier ceux di s

autres est un rianque de cœur. [Anloinrtle de Miî^ecourl, rom m
canadien, par Mme Leprohon. In-12 50 c]


